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LOTHAIRE (Hubert-Joseph), L ieu tenan t 
d ' i n fan te r i e , Commissaire Général de l ' E t a t 
Indépendan t du Congo, (Rochefort,10.11.1865-
Ixelles, 8.5.1929). 

A l 'âge de 17 ans, Lot l ia i re s 'engage au 
1e r régiment de chasseurs à pied. Admis à 
l 'Ecole Mil i ta ire , il en sort le 10 j anv ie r 1888 
avec le g r ade de sous- l ieutenant . I l est 
a f f ec t é au 6° régiment de ligne, mais le 
9 ju in 1888, à la sui te de ses o f f r e s de ser-
vice, il est dé taché à l ' I n s t i t u t ca r togra-
phique mil i ta i re , et le 1°'' octobre su ivant il 
est admis en qual i té d ' agen t dans les cadres 
de l ' E t a t Indépendan t du Congo. 

Embarqué le 27 octobre 1888 sur le vapeur 
Landana, il a r r i ve à Borna le 27 novem-
bre et est désigné pour Léopoldville, où il 
a r r ive le 29 décembre. 

P e n d a n t p rès de quinze mois il occupera 
ii Léopoldville des fonct ions suba l te rnes 
diverses qui, à deux reprises , le ramène-
ront à Borna. En f in , le 13 m a r s 1890, désigné 
depuis t rois mois pour l 'Ubangi-Uele, il 
s ' embarque pour Nouvelle-Anvers. I l ava i t 
été nommé l ieu tenant de la Force publique 
le 1 e r j anv ie r 1890. 

Dès son ar r ivée a u x Banga las , où com-
m a n d a i t B a e r t , il accompagne celui-ci d a n s 
une reconnaissance de la Lulonga. C 'es t au 
cours de ce voyage qu 'es t fondée la s ta t ion 
de Basankusu . Lo tha i r e en prend le com-
mandemen t le 20 mai 1890. I l explore, en 
les r emon tan t jusque vers leurs sources, 
les r iv ières Mar inga et Lopori , dont la 
réunion à B a s a n k u s u fo rme la Lulonga. 

L 'occupat ion de ces régions ne se f i t pas 
sans d i f f i cu l té . P e n d a n t d ix-hui t mois 
Lo tha i r e pa rcour t le pays , nouan t des rela-
t ions avec les popula t ions et s ' e f fo rçan t de 
me t t r e un t e rme à leurs guer res in tes t ines . 
La f i n de son t e r m e de service approchan t , 
Lotha i re , qui ava i t é té nommé capi ta ine de 
la Force' publ ique le 1 e r septembre 1891, ren-
t r e à Nouvelle-Anvers le 17 novembre et 
descend à Borna, où il s ' embarque le 15 jan-
vier 1892 pour l 'Europe . 

Le 1 e r m a i 1892, Lo tha i re est nommé Com-
missa i re de d is t r ic t de l r e classe. I l regagne 
l 'Af r ique le 6 mai , pour al ler p rendre le 
commandement de l 'Ubangi-Uele. I l a r r i v e 
à Nouvelle-Anvers le 12 août 1892. Ses pré-
décesseurs , Coquilhat , Van Kerckhoven e t 
Baer t , ava ien t f a i t de ce poste, le p lus 
i m p o r t a n t du I laut-Congo, une s ta t ion 
modèle. Lo tha i re concentre son a t t en t ion et 
appl ique ses e f f o r t s à la reconnaissance de 
la région et à son occupation effect ive. I l 
pa rcour t le bass in de la Mongala , fonde les 
postes d 'Aku la , Momveda et Abumombasi . 
Il explore le bass in de la N'Gir i , 

En ju in 1893, Ponth ie r , en rou te pour 
p rendre le commandement de la région des 
Fal ls , a r r i v e à Nouvelle-Anvers. La s ta t ion 
des Fa l l s , a t t aquée du 15 au 18 ma i p a r 
les bandes de Rach id qu ' inquié ta ien t les suc-
cès de D h a n i s et dé fendue p a r Tobback, 
n ' a v a i t é té sauvée d ' un désas t re que p a r la 
b r i l l an te in tervent ion de Chal t in , qui , au 
cours d ' une randonnée dans le Hau t -Lomami , 
cons ta t an t l 'absence des bandes ba t tues p a r 
Dhan i s , ava i t pressent i que celles-ci se por-
t e r a i en t vers le Nord, vers les Fa l l s . I l 
a v a i t rebroussé chemin et é t a i t a r r ivé à 
temps pour dégager Tobback et m e t t r e 
l ' agresseur en fu i t e . 

I l a p p a r t e n a i t à Pon th ie r de dégager défi-
n i t ivement les Fa l l s , en dé t ru i s an t les ban-
des qui sans cesse se r e f o r m a i e n t et 
menaça ien t la s ta t ion . I l obt ient que 
Lo tha i re et un dé tachement de 200 Banga la s 
l ' accompagnent pour mener à bien l ' en t re -
pr ise qui lui ava i t été assignée. 

Le 25 ju in , Ponth ie r p r ena i t son comman-
dement a u x Fa l l s et le 28 il e n t r a i t en 
campagne avec Lo tha i re . 

L a colonne f o r t e de 300 hommes, r épa r t i s 
en t ro is compagnies, p r i t la di rect ion du 
Sud. La compagnie Lo tha i re , avec la fougue 

que lui communiquai t son chef , bouscule 
l ' ennemi à Kewe, à B a m a n g a e t à Ki rundu , 
résidence de Kibonge. Le commandement de 
ce poste est laissé au capi ta ine Hanque t , e t 
le lendemain , 4 jui l le t , la poursu i te reprend 
avec la même a rdeur . C'est à Kima-Kima, 
le 10 jui l le t , que les Banga l a s de L o t h a i r e 
en t r en t en contact avec les bandes de 
Rach id et de Kibonge, bien décidées à une 
sér ieuse rés is tance. 

Le combat f u t âpre et du ra v ingt -quat re 
heures . C'est au cours de celui-ci que 
Lo tha i re et Henry , emportés p a r l eur a rdeu r 
à t r a v e r s les l ignes profondes de l ' ennemi , 
se r e t rouvèren t seuls en fo rê t , avec un sol-
da t banga la , à minui t , loin de leur camp, 
où ils ne r en t r è r en t qu ' au ma t in . L a journée 
n ' a v a i t appor té aucune décision et l ' ennemi 
s ' é ta i t révélé redoutable . 

Cependant , Pon th ie r é t a n t pa rvenu à 
en t re r en r appor t avec Mirambo, réuss i t 
à dé tacher celui-ci et les chefs b a k u s u de 
leur a l l iance avec Rachid . Cette défect ion 
permet a u x t roupes de l ' E t a t de su rp rendre 
le camp de Seke-Seke, de br iser la résis-
tance et de f a i r e 6.000 à 7.000 pr isonniers , 
dont 19 chefs , g ravement compromis, qui 
f u r e n t jugés et exécutés. Mais Rach id et 
Kibonge pa rv in ren t k échapper . 

L a colonne expédi t ionnai re é ta i t fourbue . 
Pon th ie r décide de la r amene r à Ki rundu . 
Mais son repos f u t de cour te durée, ca r 
à peine y était-elle ar r ivée que Ponth ie r et 
Lo tha i re f u r e n t avisés que l 'ennemi, in ter-
rompan t sa r e t r a i t e vers l 'Es t , se d i r igea i t 
vers l 'Ouest et p rena i t position sur la 
Lowa, m e n a ç a n t ainsi le f l anc de tou te 
colonne qui en t r ep rendra i t de re jo indre 
Dhan i s vers Kasongo et Nyangwe. 

Pon th ie r se décide k leur por ter un coup 
décisif . L e 16 août , les colonnes Pon th ie r , 
Lo tha i re , H e n r y et Sillye su rp rennen t le 
camp d 'Ut ia -Mont iengu; l ' ennemi est écra-
sé, mais , cet te fois encore, Rachid et 
Kibonge échappent au châ t imen t ; le premier 
se r e t i r e k Kabambare , le second vers Maka-
la, sur la H a u t e Lindi , Cet te victoire ter-
mine la p remiè re phase des opéra t ions ; 
Ponth ie r r e n t r e à Ki rundu et Lo tha i r e et 
Henry a u x Banga la s . 

Mais, quelques jours p lus t a r d , Pon th ie r , 
touché p a r une demande d ' a ss i s t ance de 
Dhanis , a u x pr ises avec Rumal i za , se dir ige 
sur Nyangwe et f a i t sa jonct ion le 28 sep-
tembre . D 'op in iâ t res combats , au cours 
desquels Ponth ie r tombe glorieusement , sont 
engagés, ma i s sans r é su l t a t s décisifs . 
Dhanis lance de nouveaux appels : Lo tha i re 
les a en t endus ; il y répondra . E n t r e t emps 
les r e n f o r t s a r r iven t : Rom et Van Lind t 
accourent des F a l l s ; de Lusambo, condui ts 
p a r l ' Inspec teur d ' E t a t P a u l Le Marinel , 
a r r i ven t le capi ta ine Collignon, le lieute-
n a n t F r a n k e n et le sergent Dest ra i l , avec 
20 hommes, 300 fus i l s perfect ionnés, 1.000 f u -
sils à p i s ton ; Gil lain et August in , tous deux 
malades , le l ieu tenant Middagh et le 
Docteur Hinde re jo ignent , venan t de Gandu ; 
même Mohun, Consul des Eta t s -Unis , a 
voulu convoyer une colonne de ravi ta i l le-
ment de Lusambo à Kasongo. 

Les opérat ions ont repr is avec des a l ter-
na t ives de succès et de revers . P e n d a n t 
qu 'el les se déroula ient , Lo tha i r e remonta i t 
le Congo avec ses Banga la s pleins d ' en t r a in , 
qui pagaya ien t du lever au coucher du 
soleil. Après t rente-cinq jours de voyage, 
il r e jo igna i t Dhan i s à Bena-Musua , le 
8 j anv ie r 1894, avec les l i eu tenants Henry 
et Bortzell et 200 soldats bangalas . I l a l la i t 
p r e n d r e le commandement du camp de 
Bena-Kalunga occupé p a r de Wouters , en 
f ace du borna pr incipal de Rumal iza . 

Deux jours après , Lo tha i r e é t a i t pa rvenu 
à s ' ins ta l le r d a n s une f o r t e posit ion, à 
200 mèt res de Borna occupé pa r R u m a l i z a ; 
il e spéra i t l ' a f f a m e r et le con t ra indre à 
descendre combat t re dans la plaine. Or, le 
lendemain , 14 janvier , H a m b u r s i n a y a n t 

amené un canon sur la position, on vou lu t 
l ' essayer auss i tô t . P a r une chance inouïe, 
qui a l la i t décider de la journée et de la 
guer re , le premier obus f i t s au te r le maga-
sin du borna et provoqua un incendie; des 
f e u x redoublés pa ra lysè ren t les e f f o r t s des 
Arabes pour l ' é te indre . Lo tha i re a lors 
commande un a s s a u t généra l . L ' a t t a -
que de f r o n t est menée p a r de W o u t e r s et 
Rom. Doorme et ses Ba lubas s 'é lancent sur 
le f l a n c dro i t , Hen ry et les Banga la s bon-
dissent sur le f l a n c gauche, t and i s que 
H a m b u r s i n au canon cont inua i t k envoyer 
ses project i les . 

Le succès f u t complet . Le généra l H e n r y 
de la Lindi , un des b r i l l an t s chefs de ce t te 
act ion, en a la issé une re la t ion épique. 

L ' u n après l ' au t r e , les f o r t s cap i tu l è ren t : 
2.000 pr isonniers res tè ren t en t re les m a i n s 
des va inqueurs . C'est accompagné de deux 
fidèles, seulement que Rumal iza pu t a t te in-
dre Kabambare . 

Mais Lo tha i r e est à ses t rousses , et le ' 
25 j anv ie r , son avan t -garde , commandée 
p a r Henry , e n t r a i t p a r su rpr i se d a n s 
Kabambare et débouchai t devan t les por tes 
res tées ouver tes du borna; les Arabes , surL 

pris , n ' e u r e n t que le temps de s ' e n f u i r , 
abandonnan t sur place leurs t résors , l eurs 
a rmes , leurs approvis ionnements . 

L e 28 j anv ie r , Lotha i re , qui vena i t d ' ê t r e 
nommé ad jo in t au commandement de là 
zone a rabe , envoyai t un dé tachement , com-
m a n d é p a r de Wouters , sur la route dé 
T o a ; il devai t y rencont re r les forces de là 
Société Antiesclavagis te , sous les ordres du 
cap i ta ine Descamps. 

L o t h a i r e lui-même qu i t t a i t Kabambare le 
6 févr ie r , précédé de H e n r y et de H a m b u r -
sin. L 'expédi t ion s ' empare sans coup f é r i r 
de Kalonga et poursu i t sa rou te à t r a v e r s 
m a r a i s et marécages , s ' ouvran t un passage 
à la mache t t e à t r a v e r s les papyrus . À 
Songhera , dont le chef l iv ra i t son borna 
sans lu t te , Descamps, Long et Chargois , 
de l 'expédi t ion ant iesc lavagis te , rejoi-
gna ien t , t and i s que de Wouters , épuisé p a r 
les f a t i g u e s de cet te te r r ib le campagne, des-
cendai t mour i r à Kasongo. 

L 'expédi t ion , dominan t toutes les d i f f icu l -
tés du pays , r ep r i t sa marche vers le lac 
T a n g a n i k a . Ce f u t un vér i tab le ca lva i re que 
seul l ' ex t r ao rd ina i r e ascendant des chefs 
p u t f a i r e accepter à la t roupe . F in févr ie r 
on a t t e ign i t enf in le lac, à Masanze ; on y 
a r r i v a i t à bout de forces, ma is la lu t te é ta i t 
f in ie : les Arabes , désemparés , renonçaient 
à t ou te rés i s tance et f u y a i e n t éperdument 
vers la côte a l lemande. 

Après avoi r fondé le poste de B a k a r i , 
su r le lac, Lo tha i re , Hambur s in , H e n r y e t 
Des t ra i l r e n t r a i e n t à Kabambare , où l 'on 
ins ta l la u n vas te camp re t r anché des t iné à 
p a r e r à tou t r e tour offensi f des Arabes . Le 
19 av r i l 1894, Lo tha i r e r e n t r a i t à Kasongo, 
e t le 7 ma i r ep rena i t le commandement de 
la zone a rabe , r emplaçan t Dhanis , qui ren-
t r a i t en Europe . 

Le Gouvernement , voulan t reconnaî t re , la 
p a r t éc la tan te p r i se pa r Lo tha i r e à la cam-
pagne a rabe , le c i ta i t à l ' o rd re du jour , le 
15 m a r s 1894, d a n s les t e rmes su ivan t s : 

« Le Commissa i re de d is t r ic t Lo tha i re , 
<ïui s ' é t a i t d é j à d is t ingué au cours des opé-
ra t ions contre Kibonge, vient de b a t t r e com-
plè tement les forces de Rumal i za en s 'empa-
r a n t , à la sui te d 'une b r i l l an te et r ap ide 
a t t aque , du r e t r anchemen t pr incipal du 
chef a rabe . P o u r la g rande va leur qu ' i l a 
déployée chaque fo is qu ' i l se t rouva i t devant 
l ' ennemi , le Commissaire de d is t r ic t 
L o t h a i r e est digne de not re admi ra t ion . >. 

L a dominat ion a rabe aba t tue , il r e s t a i t à 
dé l ivrer le pays des débris des bandes qui 
v ivaient en t e r r o r i s a n t les populat ions, à 
d é t r u i r e la puissance de quelques chefs 
insoumis , à f a i r e accepter pa r tou t l ' au to r i t é 
de l ' E t a t . Cet te tâche, Lo tha i r e s 'emploiera 
pendan t un an à la mener à bien. 



Après avoir ins ta l lé le camp de Kabam-
bare , il descend vers Ki rundu et y fonde , 
à proximité , Ponthiervi l le . Ses e f f o r t s se 
por ten t a lors vers l 'Es t et le Nord-Est , Ses 
expédi t ions lui fon t a t t e indre , le premier , 
p a r l 'Ouest , la Semliki, émissa i re du lac 
Edoua rd . 

F in 1894, son avant -garde , commandée p a r 
Henry , s ' empare de Kibonge, l 'a l l ié de 
Rach id , qui t ena i t encore campagne à la 
t ê t e d ' un mill ier d 'hommes bien a r m é s ; son 
pourvoyeur , d ' a rmes , associé à tous ses pil-
lages, le t r a f i q u a n t Stockes, f u t lui aussi 
c a p t u r é au milieu de ses hommes. Envoyé 
à Lo tha i re pour répondre de ses méfa i t s , il 
f u t condamné à la pendaison et exécuté le 
15 j anv ie r 1895. Nous ver rons p lus loin les 
sui tes q u ' e n t r a î n a l ' ac te énergique du com-
m a n d a n t de la zone a rabe . 

Les du res marches et contre-marches de 
Lo tha i r e — promu Commissai re Général le 
1 e r ju i l le t 1895 — le r amènen t à Nyangwe 
le 17 août . I l y apprend que les so lda ts 
ba te te las composant la ga rn i son de Lu lua -
bourg se sont révoltés, le 4 jui l le t , que le 
cap i ta ine Pél tzer a été tué , ses ad jo in t s 

Cassar t et L a s s a u x blessés, la s ta t ion pil-
lée ; qu ' év i t an t de passer pa r Lusambo pour 
r e jo ind re Gandu , leur l ieu d 'or igine, les 
révoltés, dont les r a n g s se gonf la ien t tous 
les jours , s ' é ta ien t emparés de Kabinda , 
dont le chef de poste Bollen a été tué ; que 
le cap i ta ine August in , qui commande à 
Gandu et s ' a t t end a y ê t r e a t t a q u é , a. de-
m a n d é d 'u rgence e t reçu de Nyangwe et 
de Kasongo un r e n f o r t de 200 hommes sous 
les o rdres du l i eu tenan t F r a n c k e n et des 
sergents Langerock et La l l emand . 

L ' a f f a i r e é t a i t g rave ; il f a l l a i t p rendre 
les mesures nécessaires pour préveni r une 
ca t a s t rophe inévi table si la révol te gagna i t 
les t roupes de la zone a rabe . 

Obéissant à ce t te préoccupat ion, Lo tha i r e 
se rend immédia tement au camp de Kason-
go, où se t rouvent 500 à G00 rec rues batetelas-
Doorme, qui commande le camp, exerce sur 
ses hommes un ascendant considérable ; 
néanmoins p a r m e s u r e de prudence, on 
dir ige sur les Fa l l s , pour y t e rmine r l eur 
ins t ruc t ion , un dé tachement de 200 Bate -
telas . 

R a s s u r é de ce côté, Lo tha i r e f a i t choix 
de 1G7 hommes encadrés p a r le l i eu tenan t 
S a n d r a r t et le sergent Decorte, et le 2 sep-
tembre il p a r t de Nyangwe au-devant des 
révoltés. Le lendemain il rencont re le ser-
gent Desaegher , qui lu i annonce que les 
t roupes de l ' E t a t vena ien t de subir une 
g rave dé fa i t e : la pr ise de Gandu , la m o r t 
du cap i ta ine August in , du l i eu tenan t F r a n c -
ken , du sergent Langerock, la f u i t e vers 
Lusambo de l ' a d j u d a n t La l l emand . 

Lo tha i r e n 'hés i te pas u n i n s t a n t ; le 
13 septembre, ma lg ré son in fé r io r i t é numé-
que, il m a r c h e sur Gandu , qu ' i l réoccupe, 
les révoltés l ' a y a n t évacué pour occuper une 
position sur la r ive dro i te du Lomami ; il 
les a t t a q u e fu r i eusemen t et , après u n com-
ba t de q u a t r e heures , les re foule avec per-
tes. L ' ac t ion eût été plus décisive si, dès 
le début du combat , Lo tha i re , qui, q u a t r e 
j o u r s a u p a r a v a n t , ava i t reçu u n e bal le d a n s 
la cuisse droi te , n ' eû t été à nouveau a t t e in t 
p a r une balle qui lui t r a v e r s a la cuisse 
gauche ; c 'est couché su r un li t de f o r t u n e 
qu ' i l d i r igea les opéra t ions . 

Le combat reprend le l endemain ; malheu-
reusement , le l i eu tenan t S a n d r a r t est t ué 
dès le début de l ' ac t ion e t le sergent 
Decorte , le b r a s f r a c a s s é p a r une balle, i ra 
mour i r de sa b lessure à Kasongo. 

Res té seul et deux fois blessé, Lo tha i r e 

doit renoncer à exploiter son premier suc-
cès; il ordonne une a t t a q u e généra le qui 
met en f u i t e les révoltés e t p ro f i t e de leur 
désa r ro i pour se r e t i r e r , t r a n s p o r t é en 
h a m a c vers L u s u n a , où il a laissé le sergent 
Desaegher . Arr ivé là, il appelle à lui des 
r e n f o r t s de Kasongo et de Nyangwe et en t re 
en r a p p o r t s avec Lusambo. 

Le 10 octobre, Lo tha i re se t rouve à la 
tê te de 700 hommes encadrés pa r hui t 
Européens ; il campe face a u x révoltés, à 
une lieue de la posit ion qu ' i l s occupent, 
sol idement adossés à la fo rê t . Les t roupes 
de Lusambo, fo r t e s de 450 hommes et d ' un 
Nordenfe ld , ont f a i t leur jonction avec cel-
les de Lo tha i re . 

Le 1.8, Lo tha i r e ordonne une a t t aque géné-
ra le . Commencée à 8 heures du ma t in , elle 
enlève successivement toutes les défenses 
accumulées devant elle et a t t e in t , à 2 heu-
res, le vil lage où les révoltés ava ien t caché 
leurs f emmes et l ' énorme but in , p rodu i t de 
leurs pil lages. Eu complète déroute , les 
Ba te te las se r e t i r en t vers le Sud, à t r a v e r s 
la fo rê t qui borde la r ive droi te du Loma-
mi. Un événement m a l h e u r e u x v in t leur 
rendre quelque courage et les engagea à se 
réun i r aux révoltés du Malela et de l ' Im-
baddi , pour t en te r une fois de plus la for-
tune des a rmes : I ls ava ien t su rp r i s et 
anéan t i une colonne de qua t r e Européens et 
50 soldats qui t en ta i t de r e jo indre L o t h a i r e ; 
seuls quelques soldats ava ien t échappé au 
massac re et ava ien t pu a t t e ind re Lusuna , 
où le l i eu tenant Henry , descendu de 
l ' I t u r i à l ' annonce de la révolte, se h â t a i t 
de les regrouper . 

Les révoltés f a i s a n t face aux t roupes de 
l ' E t a t f u r e n t a t t aqués le 6 novembre ; ils 
occupaient des mamelons boisés qui s 'épau-
la ien t f o r t bien ; ils d isposaient d ' a u moins 
400 fus i l s Albini, de 7.000 à 8.000 fus i l s à 
p i s ton ; 3.000 à 4.000 a r che r s soutenaient 
leur f eu . Les t roupes de Lo tha i r e com-
prena ien t 900 hommes encadrés p a r 
14 Européens . 

L ' a t t a q u e , déclanchée à midi , a t t e igna i t 
tous ses objec t i f s à qua t r e h e u r e s ; la pour-
su i te d u r a j u squ ' à la nu i t . 

La déroute des révoltés é ta i t complète et 
la colonne de poursu i te Svensson, lancée 
de r r i è r e eux le lendemain de g r and m a t i n 
r e n t r a le soir s ans avoir pu rep rendre con-
tac t avec les f u y a r d s . 

L a campagne contre les révoltés de Lu lua-
bourg é t a i t te rminée . 

Le 17 novembre, Lo tha i r e regagna i t 
Kasongo, la i ssan t a u x t roupes de Lusambo, 
a u x ordres de Michaux, le soin de disperser 
les dern ie rs g roupements de mut ins et de 
r amener le calme p a r m i les popula t ions du 
S a n k u r u . L a zone a rabe purgée des bandes 
a rab isées et pacif iée, Lo tha i re est en dro i t 
de p rend re en Europe un légit ime repos. 

Cependant , l 'exécution de Stockes, en 
j anv ie r 1895, a v a i t suscité en Angleterre une 
cer ta ine émotion et ava i t é té exploitée à 
l ' é t r anger et même en Belgique pa r les 
adversa i res de Léopold I I . Le Gouverne-
ment , qui avai t couvert Lotha i re , du t accep-
te r de soumet t re l ' a f f a i r e aux jur id ic t ions 
congolaises. Malgré l ' av is du P rocu reu r 
d ' E t a t de Borna, le Gouvernement Généra l 
o rdonna la mise en jugement de Lo tha i re . 
T r a d u i t le 22 avr i l 1896 devant le T r ibuna l 
d ' appe l de Borna, Lo tha i re f u t acqui t té et 
le 2 ma i il r e n t r a i t en Europe . Mais l ' a f -
f a i r e devai t avoir son épilogue devant le 
Conseil supér ieur du Congo à Bruxel les , 
qui, le 3 août 1896, aux app laud issements 
du public, acqu i t t a le va i l lan t of f ic ier . 

Les débats ava ien t mis en évidence le 

rôle i n f â m e joué pa r Stockes en A f r i q u e et 
la légi t imité de la sanct ion qui l ' ava i t f r a p -
pé ; ils, ava ien t auss i mis en relief la g r an -
deur et la noblesse de ca rac tè re du jus t ic ie r . 

En jui l le t 1897, Lo tha i re qu i t t e l ' a rmée 
belge et accepte d e re tourner en A f r i q u e 
en qual i té de Di rec teur de la Société 
Anversoise du Commerce au Congo,--conces-
s ionnai re des te r r i to i res du bass in de la 
Mongala. L a fonct ion n ' é t a i t pas une siné-
cure . Avec l ' appu i d ' un corps de police il 
s ' ag i ssa i t d 'occuper, d 'o rgan i se r une 
région peuplée p a r la plus bell iqueuse, la 
plus fa rouche , des t r ibus du centre a f r i c a in : 
les B u d j a s , dont la soumission déf in i t ive ' 
ne f u t obtenue qu 'en 1905 p a r l ' Inspec teur 
d ' E t a t Géra rd , 

Lo tha i r e se dépensa sans compter à l 'ac-
complissement de cet te mission. En 1898, 
il dir ige une expédit ion mi l i t a i re qui r a m è n e 
l ' o rd re d a n s la région de Dundu-Sana , où 
deux agents commerciaux on t été assass inés 
et où un dé tachement de police de 50 hom-
mes envôyé su r place a été re foulé ap rès 
avoir perdu les deux Européens qui le com-, 
manda ien t . 

E n f i n , en mai 1928, Lotha i re , invi té à 
l ' i naugura t ion du chemin de f e r du Bas-
Congo au Ka tanga , r e tourne une dern ière 
fois en Afr ique , dans la sui te royale. 

J ' a i vu, au re tour , de B u k a m a à P o r t 
F rancqu i , les populat ions indigènes, préve-
nues du passage de « Lopembe » d a n s la 
région, accourir au ra i l pour lu i témoigner 
leur respect a d m i r a t i f . Le spectacle de ces 
Noirs, m a n i f e s t a n t au tour de lui, évoqua-
t—il chez Lo tha i r e le souvenir des combats 
d ' a n t a n et son r ega rd s 'anima-t- i l d ' une 
f l a m m e f u r t i v e le r a j e u n i s s a n t de t r en t e 
ans? Tou t à coup un vie i l lard s 'écr ia : 
C'est lui! . . . Regardez ses yeux! . . . E t la 
foule se tu t , tous les r ega rds r ivés aux 
yeux de Lotha i re , pendan t que le t r a in len-
tement s ' éb ran la i t . 

Un an p lus t a rd , les yeux de Lo tha i r e se 
f e r m a i e n t à j ama i s . Sur le bronze du 
mémoria l élevé sur sa tombe au c imet ière 
d ' Ixel les , on peut l i re ce témoignage por té 
pa r le roi Albert : 

« J e r ends un p rofond hommage à la 
mémoire de ce Colonial de h a u t e va leur , à 
ce Chef mi l i t a i re in t répide qui p r i t une p a r t 
décisive à la des t ruc t ion de la puissance des 
Arabes t r a f i q u a n t s . d 'esclaves, » 

J ' a i r appor t é des f a i t s ; les paroles royales 
citées ci-dessus me dispensent de les com-
men te r . 

Scellant les l iens d ' une admirab le f r a t e r -
n i té d ' a rmes , Lo tha i re avai t épousé la 
s œ u r du baron Dhan i s . 

Le commandan t Lo tha i re é t a i t cheval ier 
de l 'Ord re de Léopold et chevalier de 
TOrdre Royal du Lion. Il é t a i t por teur 
de l 'Etoi le de Service. 

Le commandan t Lo tha i r e a peu écr i t . On 
t rouve de lui, en col laborat ion avec le 
généra l Gillain : « Les révoltés de Lu lua -
bourg, Le j eune ;», Vieux Congo, pp. 123 
à 132. 

31 juillet 1947. 
A. Engels. 
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